
1 
 

                         

 

Nous espérons que vous passez un bel été et peut-être visitez quelques coins du Québec possédant des 

éléments patrimoniaux. 

CONGRÈS DE LA FÉDÉRATION HISTOIRE QUÉBEC 

Ce congrès annuel a eu lieu du 21 au 23 mai à Saint-Jean-sur-Richelieu. 

Quatre membres de la SPHIB-SG y ont assisté : André Laniel, André 

Wilson, Roger et Éliane Labastrou. À l’assemblée générale annuelle, 

André Laniel a été élu membre du conseil d’administration de la 

Fédération. Comme chaque année, nous avons eu droit à plusieurs 

conférences très intéressantes le samedi et le dimanche et à une visite de 

la région le lundi. 

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ANNUELLE DE LA SPHIB-SG 

Nous avons tenu notre assemblée générale le 8 juin dernier et deux membres du conseil très actifs l’ont quitté : 

André Laniel, à cause de son nouveau mandat à la FHQ, et Francine Chassé pour cause de déménagement. 

Suzanne Marceau, André Wilson et Éliane Labastrou ont été réélus pour deux ans. Deux nouveaux membres font 

leur entrée  au conseil d’administration, Gilles Trottier et Richard St-Pierre , notre 

vidéaste.  

 

Voici donc le nouveau conseil d’administration : 

Philippe Voisard, président 
Richard St-Pierre, vice-président 
Lucille Goulet, trésorière 
Éliane Labastrou, secrétaire 
Suzanne Marceau, administratrice 
André Wilson, administrateur 
Gilles Trottier, administrateur 

LA PRÉSIDENTE FONDATRICE DE LA SPHIB PART DANS LES LAURENTIDES 

Elle nous manquera beaucoup.  

Voici sa lettre de démission adressée aux membres du conseil d’administration de la SPHIB-

SG : 

 « C’est avec une très grande émotion que je quitte ce soir le conseil d’administration de la 

SPHIB-SG, afin de m’installer dans mon nouveau lieu de vie, dans les Laurentides. Sans 

vouloir brosser de toutes ces années un tableau idyllique, il reste tout de même que nous 

G à D,  1er rang : Éliane Labastrou, Lucille Goulet, 
Suzanne Marceau; 2e rang : Richard St-Pierre, 
Gilles Trottier, André Wilson, Philippe Voisard. 
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avons beaucoup cheminé depuis 2002, moment où les fusions des anciennes villes de Montréal ont eu lieu et 

que nous avons décidé de former officiellement une société d’histoire. Quatre personnes armées de volonté 

(Claudel St-Pierre, Éliane Labastrou, Jacynthe Dubé et moi-même) et d’une part de naïveté, mous avons créé, 

selon notre mission, des éléments de sensibilisation, des évènements, des conférences, des visites guidées  

et j’en passe. 

Parlons plutôt d’avenir. Je souhaite que notre Société ait une longue vie. Le travail reste immense : trouver de la 

relève, créer des alliances, des réseaux, faire de l’Espace patrimoine et histoire un lieu de connaissances, 

d’échanges, où tous pourront participer. Enfin, que serait une société historique sans ses archives? Protéger 

notre mémoire, c’est aussi l’historique de notre Société d’histoire et ses nombreux documents, ses 

photographies et ses témoignages ».  Signée Francine Chassé » 

VISITES GUIDÉES 

Depuis notre bulletin du mois de mai, le conteux du village, André 

Laniel, a guidé la visite du village de l’île Bizard le 17 mai et 

18 personnes y ont assisté. Le 5 juin, il a aussi guidé la visite de 

l’église de l’île Bizard et 6 personnes y ont participé. Le 7 juin, un 

groupe de 16 personnes de Valleyfield est venu visiter le village de 

l’île Bizard, toujours avec pour guide André Laniel. 

Malheureusement, des troubles de santé l’ont obligé à annuler la 

visite du village de Sainte-Geneviève qui devait avoir lieu le 

12 juillet. Espérons qu’il sera remis pour la reprendre le 30 août. 

 

CONFÉRENCE PASSÉE 

Le 24 mai, nous avons eu l’honneur de recevoir Mme Dominique Patry, 

directrice de la ferme  D-Trois-Pierres au Cap-Saint-Jacques. Elle était 

accompagnée de Sœur Rachel Jetté, fondatrice de cette entreprise de 

réinsertion, dont l’historique a soulevé l’enthousiasme de l’assistance 

composée de 29 personnes. 

CONFÉRENCE À VENIR 

M. Pierre-Louis Lapointe, historien et archiviste retraité, viendra nous entretenir des archives 

de l’éducation et de la vérité muselée : rappel d’une insatiable course aux changements, d’un 

sentier pavé de bonnes intentions, d’échecs à répétition et de désillusions.  

Mardi, le 27 septembre à 19 h 30, à l’Espace Patrimoine et histoire, 15 777, rue de la Caserne, 

Sainte-Geneviève. Prière de réserver  (514) 620-6271. 

 

CONDOLÉANCES 

Deux de nos membres ont perdu un être cher récemment. M. André Wilson, qui fait partie de notre conseil 
d’administration depuis de nombreuses années,  a perdu son fils aîné, François. 
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Le Dr Roger Ghys, qui a aussi fait partie de notre conseil dans le passé pendant plusieurs années, a perdu sa 
femme. Nous invitons tous les membres de la SPHIB-SG à avoir une bonne pensée pour eux dans leur épreuve. 
 
INVENTAIRE DU PATRIMOINE BÂTI 

Même si le travail est ralenti durant l’été, nous le poursuivons en vue de la réalisation d’un inventaire du 

patrimoine bâti de l’île Bizard et de Sainte-Geneviève.  

ARTICLE DE FOND 

Voici maintenant un article biographique sur un journaliste d’origine bizardienne qui a considérablement œuvré 

à la défense de la culture francophone dans l’Ouest canadien. Nous avons découvert, par hasard, sa biographie 

parue, en 2015, dans le Dictionnaire biographique du Canada en ligne. Ayant rencontré Mme Lucille Ouellette 

d’Edmonton lors du congrès de la Fédération Histoire Québec en mai, nous lui avons demandé d’essayer de 

trouver des éléments complémentaires d’information auprès de descendants éventuels en Alberta. Elle a réussi 

à trouver une de ses petites-filles, Mme Thérèse Gibeau, et une photo de François-Xavier Boileau.  

Un Bizardien journaliste prolifique et défenseur de la langue française dans l’Ouest 

Éliane Labastrou 

François-Xavier Boileau, 1849-1932, fils de François-Xavier Boileau et d’Osithe Théoret, est né dans l’île Bizard 

sur la terre n° 20 (devenue le lot n° 32 en 1874). Son arrière-grand-père Jacques l’avait achetée en 1789. Son 

grand-père, François, y avait fit construire une maison en 1830. Son père, François-Xavier, avait reçu cette terre 

en donation de ses parents en 1848, au moment de son mariage. Elle est située près du village vers l’ouest, là où 

se trouve encore la vieille grange Couvrette (photo ci-dessous). La famille a dû quitter cette terre après 1864.  
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Plan cadastral de l’île Bizard en 1874, avec le lot n° 32 marqué en bleu. 

 

Après ses études au petit séminaire de Sainte-Thérèse, François-Xavier Boileau s’engage comme zouave 

pontifical et part, en 1868, avec un contingent de Canadiens-français pour défendre les États pontificaux contre 

les forces de l’unification italienne dirigées par Garibaldi. Ces états sont néanmoins annexés au royaume d’Italie 

en 1870 et François-Xavier revient alors au pays où il enseigne dans une école primaire à New Carlisle en 

Gaspésie.  
 

Il rencontre Priscille Levasseur, sa première épouse qu’il épouse en 1875 et qui lui 

donnera huit enfants. La carrière de journaliste et d’enseignant de François-Xavier oblige 

la famille à se déplacer à plusieurs endroits. Partout où il passe, François-Xavier participe 

à la fondation, à la direction ou à la rédaction de journaux : Le Jeune âge, bimensuel pour 

les jeunes à Pointe-Gatineau (1878); La Minerve et au moins trois autres journaux 

(années 1880); La Nation à Plantagenet en Ontario (1885-1886), puis il édita La 

Campagne (1885); Le Nord à Saint-Jérôme (1887). En 1890, il est nommé receveur 

adjoint, puis receveur, au département des Travaux publics du gouvernement du 

Québec. De 1890 jusqu’au début du XXe siècle, il est actif dans le mouvement ouvrier et 

contribue au Bulletin mensuel du travail, une publication syndicale.  

Priscille Levasseur étant décédée en 1892, il épouse en secondes noces Marie Nelly 

Flore Fanning, qui lui donnera deux autres enfants. En 1905, Boileau prend sa retraite 

de la fonction publique et part vivre avec sa femme et plusieurs de ses enfants, en Alberta, devenue province 

François-Xavier Boileau 
en zouave. Photo 
gracieuseté de M

me
 

Thérèse Gibeau, sa 
petite-fille. 
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la même année. Il prend une concession à South Bend, hameau francophone sur la rive sud de la rivière 

Saskatchewan-du-Nord. Ce hameau devant être rebaptisé, Boileau propose le nom de Duvernay, en hommage à 

Ludger Duvernay, propriétaire de la Minerve de 1827 à 1852. Boileau est actif dans les villages de Brosseau et de 

Duvernay dont il devient maire en 1909. Il crée notamment un centre d’accueil pour aider les nouveaux colons. 

 En 1912, la famille s’installe à Edmonton, où il est déjà renommé dans la communauté francophone. En 1905,  

il avait participé à la fondation du Courrier de l’Ouest, alors seul périodique de langue française dans l’Ouest du 

Canada, qu’il dirigea de 1913 à 1916. Il succédait à son fils Adéodat qui en avait été rédacteur en chef de 1905 à 

1909. En 1917, un deuxième hebdomadaire de langue française, L’Union,  est lancé à Edmonton et Boileau en 

sera le directeur de la rédaction jusqu’en 1924. En 1922, François-Xavier Boileau part vivre à Morinville où il 

meurt en 1932 à l’âge de 83 ans. 

Par sa plume, François-Xavier Boileau a grandement contribué à l’instruction des jeunes et à l’information des 

adultes. En Alberta, il a participé à la défense des droits des francophones et à la diffusion de la langue française 

dans l’Ouest. 

La mention suivante est extraite du site du musée de Morinville : Boileau servait dans la Première Guerre 
Mondiale avec les Zouaves, et quand il revient à Morinville lui et les autres soldats zouaves étaient reconnus par 
les membres de leur église. Durant la Messe, deux garçons portaient les tenues de service des zouaves, dont un 
fez rouge, un manteau bleu et des grands pantalons rouges, et marchaient dans une parade d’honneur pour les 
soldats francophones […] Connu pour sa fidélité ardente à la manière de vivre francophone et l’Église catholique, 
il apportait une nouvelle voix pour les droits francophones à l’Ouest canadien. 
 
Par sa descendance que Mme Thérèse Gibeau , sa petite-fille , nous a communiquée, on peut voir que François-

Xavier était attaché non seulement à la culture francophone, mais aussi à la religion de ses ancêtres bizardiens, 

puisque quatre de ses filles, qui ont toutes étudié au couvent Limoilou, sont devenues religieuses. Il a laissé des 

descendants dans la région d’Edmonton, notamment une petite-fille et une arrière-petite-fille qui parlent encore 

le français, mais aussi dans la région de Moncton au Nouveau-Brunswick par son fils Francis, et aux États-Unis, 

par son petit-fils Arthur.  

 

Voici l’ascendance de François-Xavier Boileau dans l’île Bizard, de la première à la  

cinquième génération, aboutissant à lui, à la sixième génération. 

Première génération 

Pierre Boileau, 1692-1768, fils de Guillaume Boullo et Françoise Texier, de Malansac, Bretagne. Arrivé au Canada 

en 1713 comme soldat de la compagnie de Claude Michel Bégon. Marié en 1724 avec Madeleine Lahaye, fille de 

Jean Lahaye et de Marie-Madeleine Swarton, tous deux ramenés comme captifs de Nouvelle-Angleterre en 

Nouvelle-France en 1690. Famille de 10 enfants, d’abord établie dans le village naissant de Sainte-Geneviève, 

puis dans l’île Bizard en 1735, sur les terres n« 24 et 25 du terrier (38 et 39 du cadastre ci-dessus). 

 

Deuxième génération 

Jacques Boileau, 1734-1796, fils de Pierre Boileau et Madeleine Lahaye. 

Marié le 15 janvier 1759 à Sainte-Geneviève, avec Marie-Françoise Lauzon, 1739-1819. 

Famille de 18 enfants, dont 10 morts en bas âge,  établie dans l’île Bizard sur la terre n° 21 (n° 33 du cadastre de 

1874). 
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Troisième génération 

Jacques Boileau, 1767-1851, fils de Jacques Boileau et Marie-Françoise Lauzon.  

Marié deux fois : 1° en 1787 avec Thérèse Paradis, 8 enfants, dont 3 décédés en bas âge; 

2° en 1800 avec Marie Nadon. Famille établie dans l’île Bizard, terre n° 22 (n° 32 du cadastre de 1874). 

Quatrième génération 

François Boileau, 1793-1866, fils de Jacques Boileau et Marie-Françoise Lauzon. 

Marié en 1813 avec Josephte Brazeau, 1794-1874. Famille de 14 enfants, dont 3 décédés en bas âge, établie 

dans l’île Bizard, sur la terre n° 20 (n° 32 du cadastre de 1874). 

Cinquième génération 

François-Xavier Boileau, 1815-1872, fils de François Boileau et de Josephte Brazeau. 

Marié en 1848 avec Osithe Théoret, 1829-… Famille de 9 enfants, dont 2 décédés en bas âge, établie dans l’île 

Bizard, sur la terre n° 20 (n° 32 du cadastre de 1874), mais l’ayant quittée après 1864. 

Sixième génération 

François-Xavier Boileau, 1849-1931, fils aîné de François-Xavier Boileau et Osithe Théoret. 

Marié 1°  en 1875 avec Priscille Levasseur à La Prairie (Québec), décédée en 1892; 8 enfants. 

2° en 1895 avec Marie Nelly Flore Fanning, décédée en 1831; 2 enfants.  

Sources d’information :  
Biographie de François-Xavier Boileau, rédigée par Timothy Foren, 2015,  Dictionnaire biographique du Canada : 
http://www.biographi.ca/fr/bio/boileau_francois_xavier_16F.html 
Biographie de François-Xavier Boileau dans le site du musée de Morinville : 
http://www.museemorinvillemuseum.com/ESW/Files/July_2009_Walking_Tour%5B1%5D.pdf 
M

me
 Béland-Gibeau , petite-fille en Alberta, propos recueillis par M

me
 Lucille Ouellet d’Edmonton. 

 

 

 

 

http://www.biographi.ca/fr/bio/boileau_francois_xavier_16F.html

